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aux personnages les plus considérables dans l’ordre politique. A mesure que

cesentiment de foi primordiale perdra de son intensité, l’art se préoccupera

de plus en plus des habitations princiéres et seigneuriales. La bourgeoisie

est la derniére favorise'e par ce progrés; et encore , le sentiment de solidarité

communale s’e'tant substitué dans les esprits au zéle exclusivement pieux,

voyons—nous la maison commzme absorber , en principe, le faste et l‘élégance

dont restent dépourvues les maisons particuliéres , construites généralement

 
Fig. 317. — Anden chäteau de Marcoussis, prL-s de Rambouillet, treiziéme siécle.

en bois et en plätre, et qui, dans l‘inte'rieur des villes, se pressent les unes

contre les autres et semblent se disputet l’air et la lttmiére.

Partout, pendant le rnoyen äge‚ s’éléve l’e'glise, asile de paix; mais partout

aussi se dresse en rnéme temps le chäteau, qui caractérise l’état de guerre

permanent ou Vit, oü se complait, oü s’exalte la société féodale.

« Les chäteaux des seigneurs les plus riches et les plus puissants‚ » dit

M. Vaudoyer, « consistaient en bätirnents irréguliers, incommodes, percés

<< de fenétres étroites et rares, renferrne's dans une ou deux enceintes forti—


